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Lettre Badaliya - Février 2020  

 
Chers amis,  

 Nous nous réunirons pour notre partage de notre foi et dans la Prière de la Badaliya et pour 
la paix le dimanche 16 février 2020 de 13h00 à 14h30 à l'église Saint-Paul de Cambridge, dans 
la petite chapelle située dans le centre paroissial. Veuillez vous joindre à nous en personne 
ou en esprit alors que nous encourageons les relations interreligieuses et prions ensemble 
pour la paix et la réconciliation au Moyen-Orient et en particulier en Terre Sainte. 

Le calendrier liturgique de l'Église nomme cette brève période de six semaines entre la fin de 
la période de Noël et le début du jeûne de Carême, "Temps ordinaire". C'est un temps qui 
nous permet d'entrer dans le ministère, les enseignements et les actions de Jésus alors qu'il 
parcourt la Palestine pour rassembler des disciples, et les inviter, ainsi que nous, à entendre 
les paroles des Écritures et à voir notre monde et ceux qui nous entourent avec les yeux de 
l'Amour, de la compassion et de la miséricorde. Vivre et concrétiser cette invitation a été 
l'inspiration qui a guidé le fondateur du mouvement de la prière de la Badaliya, Louis 
Massignon, tout au long de sa vie. 

Comme le note le père Maurice Borrmans dans l'introduction de l'un de ses nombreux livres, 
le plus grand souci de Louis Massignon était celui du destin éternel de l'âme humaine, en 
particulier pour les membres des trois religions abrahamiques. Massignon a écrit: 
"Notre vocation, dans notre petitesse, fait de nous un sol riche consacré à la rencontre des 
croyants, à la fraternisation universelle, et c'est la raison pour laquelle dès le départ, le jésuite, 
le P. Christophe de Bonneville, de mémoire bénie, nous a recommandé de réciter la Fatiha 
dédiée au juge, le "Roi du Jour du Jugement". (Convocation du 3 novembre 1961 p. 253 Louis 
Massignon: un pionnier du dialogue interconfessionnel Blue Dome Press 2016) 
Massignon était sûrement à la fois un mystique, dont la vie de prière était intense, et un érudit 
qui recherchait et aimait l'islam ainsi que toutes les traditions religieuses sincères. Il était 
motivé par sa passion pour le message évangélique et sa propre expérience spirituelle intense 
de Dieu dans sa vie. Son parcours l'a conduit inévitablement à mettre sa foi en action. Toutes 
nos lectures durant ce temps ordinaire portent sur la guérison: les aveugles qui "voient", les 
boiteux et les infirmes qui sont « rendus libres » et le jugement miséricordieux de Dieu sur 
nos fautes, sur nos faiblesses et nos échecs humains. 

"Nous ne devons rien à personne, sauf nous aimer les uns les autres; car celui qui aime les 
autres a accompli la loi". (Romains 13: 8) 
La lettre selon Saint Jacques que nous entendrons cette semaine déclare: "Accueillez la parole 
qui a été plantée en vous et qui peut sauver vos âmes" et "Soyez des faiseurs de la Parole et 
pas seulement des auditeurs…" (Lettre de Saint Jacques 1: 20-21) 
Parmi les nombreuses références dans le Coran, nous lisons: 
"Et ceux qui ont cru et fait de bonnes œuvres, ce sont les habitants du Paradis, qui y 
demeurent éternellement." (Coran 39:65) 
"Sur ceux qui ont cru et fait de bonnes œuvres, le Très-Gracieux [Dieu] accordera [Son] 
Amour." (Coran 19:96) 
 "Les érudits musulmans ont comparé la foi à un arbre. La croyance dans le cœur est 
considérée comme la racine; elle est cachée sous la surface, non visible à l'œil. Pourtant, la 
racine est ce qui donne à l'arbre une base solide, sans laquelle il ne peut y avoir d'arbre. Les 
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œuvres sont alors considérées comme ce qui est apparent au-dessus de la surface, comme le 
tronc et les branches des arbres. " Et Al-Bukhari, Sahih Musulman déclare: 
"Les actions sont jugées par leurs intentions". Ce que cela signifie, c'est que les actions de la 
langue ou des membres sont inutiles si elles ne sont pas enracinées dans la croyance du cœur. 
"(Islamreligion.com)  
 
Comparer notre foi à un arbre est une analogie appropriée pour notre prière d'aujourd'hui. 
Nous sommes appelés dans toutes les traditions à prendre soin de la création de Dieu. Notre 
planète et tout le monde naturel, la maison qui nous a été donnée, est menacée par notre 
propre avidité humaine et l'exploitation de ses abondantes ressources. En tant que Co-
Créateurs du Royaume de Dieu sur terre et dans le monde à venir, nous sommes appelés à 
protéger et à nourrir tout ce qui vit sur notre terre. Prions ensemble et travaillons ensemble 
pour la paix et la justice pour tous afin que nous soyons libres de garantir un avenir pour toute 
vie sur notre planète. 
 
  
Paix à toi,  
 
Dorothy 
  
 
 
(Voir www.dcbuck.com pour toutes les lettres passées à l'Institut Badaliya et Peace Islands) 


